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Saint Nicolas, le saint patron 
de notre Paroisse ! 

 
Saint Nicolas, un des saints patrons de notre paroisse. Mais un saint 
pas comme les autres, serait-on tenté de dire. Et pourtant tous les 
saints sont pareils.  
Mais qui est SAINT NICOLAS ?  
Saint Nicolas, saint patron et 
protecteur des petits enfants est 
aujourd’hui proposé comme patron 
de l'internet et des internautes. La 
légende du Père Noël  a été créée à 
partir du personnage de Saint 
Nicolas. C'est en quelque sorte 
l'ancêtre du Père Noël.  
L'histoire dit que le personnage de 
Saint Nicolas est inspiré de Nicolas 
de Myre appelé également Nicolas 
de Bari. Il est né à Patara en Asie 
Mineure entre 250 et 270 après 
Jésus-Christ.  Il est mort le 6 
décembre, en 345 ou en 352 dans la 
ville portuaire de Myre en Asie 
Mineure. C'est l'un des saints les plus populaires en Grèce et dans 
l'Eglise Latine. Il fût Evêque de Myre, située sur le site de 
l'actuelle ville turque de Demre en Anatolie, au 4ème siècle. Sa vie et 
ses actes sont entourés de légendes. Après sa mort, Saint Nicolas a 
alimenté une multitude de légendes qui reflètent sa personnalité 
généreuse. Chaque épisode de sa vie a donné lieu à un patronage ou 
une confrérie,  d'un  métier ou d'une  région.  C'est  l'un  des  
saints  le  plus souvent  représenté dans l'iconographie  religieuse:  

            Editorial 
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sur les vitraux des églises, dans les tableaux, en statue, sur les 
taques de cheminée, les images d'Epinal, etc... Ses légendes 

offraient aux imagiers une riche 
matière. Saint Nicolas, dans son 
costume d'évêque fait équipe avec 
un personnage sinistre, le père 
Fouettard. Celui-ci, tout vêtu de 
noir n'a pas le beau rôle puisqu'il 
est chargé de distribuer les coups 
de trique aux garnements.  
La Saint Nicolas est aussi 
l'occasion pour les enfants de 
recevoir des cadeaux trois 
semaines avant que le Père Noël ne 
passe dans les cheminées.  
 

De par sa générosité, Saint Nicolas a quand même la particularité 
d’opérer la transversalité, d’ouvrir les passerelles entre les 
générations et d’ouvrir à la possibilité du vivre ensemble. Nous 
pourrions ainsi dire qu'en ce mois où nous allons fêter le saint 
patron de notre paroisse, nous sommes invités à nous rendre 
attentifs à cette dimension d’ouverture entre les générations ; et à 
nous ouvrir sur les différents services de notre communauté. Il est 
vrai que notre communauté paroissiale est 
une communauté très active et vivante. Mais 
souvent chacun essaie de se limiter à ce qu’il 
fait ou vit. Tournons-nous pour nous ouvrir 
au voisin. C’est dans cette ouverture et 
l’accueil de l’autre que nous allons en ce mois 
de décembre nous préparer à accueillir 
notre « Hôte », l’Enfant Jésus. Je vous 
souhaite un bon temps de préparation à l'accueil de Jésus dans vos 
foyers. 
 

François Kabundji, 
Votre vicaire 
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Réflexion  
 

On l’appelait Chuck. 
 

Que restera-t-il bientôt de 2009 dans notre mémoire ? Des 
évènements et des rencontres que nous aimerions ne jamais 
oublier ? Ou d’autres que nous voudrions effacer à tout jamais ?  
Heureusement -ou hélas ?- notre mémoire n’obéit pas à nos désirs. 
 

Un jour nous avons rencontré Chuck. Américain baraqué et jésuite, 
il fumait comme un turc ; mais cela mis à part, quel enthousiasme et 
quel prêtre ! Le verbe haut, l’esprit vif et le cœur grand ouvert… et 
tendre. 
 

« Vous rendez-vous compte, nous dit-il, de tous vos souvenirs et de 
leur rôle aujourd’hui dans votre vie ? Allez chercher au fond de 
votre mémoire les rencontres, les évènements, les visages, et 
sachez qu’aucun d’eux, aucun, ne s’est volatilisé sans laisser de trace 
aussi minime soit-elle. Enfouis au plus profond de nous, ils nous ont 
marqués à tout jamais et n’attendent qu’une imprévisible occasion 
pour refaire surface. 
 

Puis il ferma les yeux et pria: 
 

Une part de ce que je suis je la dois à mon père. J’avais 15 
ans quand il me dit : sois un peu plus exigeant avec toi-même.  

  
Une part de ce que je suis je la dois à ma grand-mère. Un 
jour, petit garçon, j’avais dépassé les bornes. Elle me prit 
sur ses genoux et, avant de me réprimander, elle prit le 
temps de m’écouter. Puis : comment vas-tu faire pour que ça 
ne se reproduise plus ?   

  

Une part de ce que je suis, je la dois à mon prof de math que 
j’aimais beaucoup mais qui, devant mon résultat médiocre, 
me prit à part pour me gronder : ce n’est pas sérieux car tu 
es capable d’infiniment mieux. 
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Une part de ce que je suis, je la dois à un louveteau de mon 
équipe. Comme il s’emberlificotait dans les différents nœuds 
que je lui apprenais, je me suis assis à côté de lui et nous 
avons recommencé ensemble. « Tu es un vrai chef », m’a-t-il 
dit. 
   
Une part de ce que je suis, je la dois à mon capitaine de 
base-ball. Un jour, remarquant mon énergie, il me 
dit : dorénavant je ne t’appellerai plus Charles. Tu seras 
Chuck.  
  

Et ainsi pendant plus d’un quart d’heure nous le voyions revivre ces 
rencontres toutes simples et concrètes qui avaient façonné sa vie 
et continuaient de le faire. Et nous, nous retenions notre souffle 
suspendus à ses lèvres : « Une part de ce que je suis... ».  
 
Et moi ? Je ne sais pas combien de personnes j’ai rencontrées dans 
ma vie ni même cette année ; je ne sais pas non plus combien m’ont 
marqué. Mais bien des visages, que je croyais effacés à tout jamais, 
refont surface du tréfonds de ma mémoire. Je peux, moi aussi, les 
laisser défiler dans mon esprit en une longue action de grâce.  
 
Merci Chuck ! Merci, Seigneur, pour toutes les personnes 
rencontrées sur ma route en 2009. 
 

Jacques 
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On nous explique… 
 

Le sens de la crèche de Noël 
 

La crèche désigne à l'origine une auge, une mangeoire pour les 
animaux. Ce terme est d'origine francique, dérivé d'un mot que l'on 
reconstitue sous la forme `` krippia ou cripia`` en latin, qui a 
donné : Krippe en allemand, kribbe en néerlandais, krybbe en danois 
et crib en anglais.  
 

Selon l’évangile de Luc (2/7), Marie a déposé l’enfant Jésus dans la 
crèche de l’étable où Joseph et elle avaient trouvé refuge. Par 
extension, le mot crèche désigne l’étable ou la grotte où est né 
Jésus. Dès le 11ème siècle, les chrétiens vénèrent une crèche dans 
une grotte à Bethléem, supposée être le véritable lieu témoin de la 
Nativité. 
 

L'origine  de la crèche de Noël daterait de l'an 1223. Saint François 
d'Assise décida de reconstituer la crèche où Jésus était né. Il 
voulait que tout le monde voie les conditions dans lesquelles Il était 

né et fit en sorte que tout le monde 
soit prêt pour la nuit du 25 décembre. 
En cette nuit de Noël, les gens du 
village voisin viennent assister à la 
messe et tous sont impressionnés par 
la crèche. Depuis ce temps, les 
chrétiens à travers le monde gardent 
l'habitude de faire une crèche sous le 
sapin de Noël.  
 

La crèche, comme reproduction de 
l’étable, est apparue en Italie au 
XVième siècle. Les personnages sont 
ceux qui figurent dans les évangiles : 

Marie, Joseph, l’enfant Jésus, les bergers avec leurs moutons. La 
tradition, à la suite de l’évangile apocryphe du Pseudo-Matthieu (6e 
ou 7e siècle), y a ajouté l’âne et le bœuf.  
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Au moment de l’Épiphanie, on y introduit les Rois mages. 
 

Les crèches d’église se 
répandent au XVIième  et les 
crèches familiales au XVIII e. 
Au XIX e et XX e siècle, les 
santons de Provence sont venus 
enrichir le nombre des 
personnages traditionnels. 
 
 
La crèche nous aide à vivre le sens de la fête de Noël en nous 
montrant que Dieu a pris notre condition humaine et comment a 
voulu naître le fils de Dieu. La crèche peut être l’occasion de prier 
en famille pendant le temps de Noël et de passer dans une église 
avec les enfants pour voir la crèche et se recueillir devant elle. 

François, votre vicaire 

Source :http://cybercure.cef.fr  
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L'invité du mois 
 

Depuis la rentrée de septembre, les enfants de  
l'Institut Saint-Léon ont une nouvelle directrice. 

Le Trait d'Union lui a demandé d'être son invité du mois. 
 
Bonjour Madame Sinn. Pouvons-nous vous demander de vous 
présenter brièvement?  
 

Je m’appelle Sinn Bénicia. J’habite dans le Brabant Wallon. Je suis 
maman de 3 enfants. 
 
Depuis quand êtes-vous dans l'enseignement et quel est votre 
parcours?  
 

Cela fait 19 ans que je suis dans l’enseignement. 
Je suis sortie de l’école normale (ISCAP) en 1990 et dès septembre 
j’ai commencé ma carrière à l’école Notre Dame du Sacré Cœur à 
Schaerbeek. J’y ai travaillé pendant 5 ans. 
J’ai ensuite trouvé une place plus près de chez moi, à l’école Caritas 
de Hamme-Mille où j’ai enseigné pendant 14 ans. 
En 2005, dans une perspective d’évolution professionnelle, j’ai 
entamé des études en cours du soir à l’Ecole supérieure de 
pédagogie à Bruxelles (ESPB) pendant 3 ans.  J’ai également suivi 
les modules de formation organisés par le réseau libre, à destination 
des nouvelles directions d’école.    
 

Comment envisagez-vous votre nouvelle fonction et qu'attendez-
vous d'elle?  
 

Je vois ma fonction comme un soutien de l’équipe éducative, comme 
un lien entre les différents partenaires qui nous entourent et 
comme la personne relais entre les différentes instances.  
Je me vois donc comme un capitaine au gouvernail d’un grand bateau 
qu’il faut mener à bon port en tenant compte de plein de 
paramètres.  
J’espère pouvoir apporter aux professeurs l’aide nécessaire grâce à 
ma formation et à mon expérience. 
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Quelles sont, d'après vous, les qualités d'un bon enseignant?  
 

Pour moi un bon enseignant est une personne qui avant tout aime ce 
qu’il fait, qui choisira des stratégies pédagogiques et éducatives 
fondées sur les capacités individuelles de l’enfant, sur l’émergence 
de son potentiel créatif et qui sait travailler en équipe. 
 
Vos passions, vos loisirs, vos hobbys?  
 

J’aime tout ce qui touche à la nature (les promenades, le jardinage), 
la lecture et le sport. 

 
 

Nous vous remercions Madame d'avoir répondu à ces quelques 
questions. Nous vous souhaitons beaucoup de joie et de bonheur au 
sein de votre nouvelle école, parmi les enfants et les enseignants. 

 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 

Elle est chouette la nouvelle directrice! 
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Echos de la messe du 2 novembre 
 

En ce deux novembre, l’Eglise nous invite à prier 
pour tous les défunts et plus particulièrement 
pour ceux qui sont morts cette année. Cinquante 
trois familles ont vécu un deuil et célébré des 
funérailles en notre paroisse, beaucoup d’entre 
elles étaient là pour prier et vivre l’eucharistie 
avec nos trois prêtres. Un très beau chant 
paisible, nous invitait à entrer dans la 
célébration, chant repris pendant la communion. 
 

Avant l’offertoire, chaque famille est invitée à déposer une bougie à 
l’évocation de leur défunt. Moment intense de communion et parfois 
d’émotion. Le Père Bruno, dans sa belle homélie, nous invite à 
réfléchir sur deux thèmes : 

� Le Christ est mort conformément aux Ecritures. St Marc 
nous raconte comment trois femmes ont été au tombeau 
pour embaumer le corps de Jésus. Elles ont eu comme 
réponse: 

� Il n’est pas ici, Il est ressuscité. C’est l’origine de la mission 
des Apôtres et de l’Eglise : allez dire au monde la « Bonne 
Nouvelle de la Résurrection ». Lorsqu’on perd quelqu’un qui 
laisse une parole, celle-ci peut devenir source de vie.  

 

Ce fut une très belle célébration simple et priante. 
 

Armelle JANNE d’OTHEE 
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Echos de l'inauguration de notre nouvelle cloche 
 

Bonne année ! 
 

 Vous dites ? C’est un peu trop tôt ? Mais non, c’était le 28 
novembre ! D’accord, je précise : Bonne année liturgique ! Oui, la 
nouvelle année liturgique a commencé ce dernier week-end de 
novembre, premier dimanche de l’Avent ! Et, à La Hulpe, en même 
temps que cette nouvelle année, nous avons fêté une cloche toute 
nouvelle !  
Souvenez-vous, on vous en a parlé dans le Trait d’Union, et vous 
l’avez même peut-être vécu vous-même : le 20 septembre dernier, 
notre l’église accueillait la première messe d’Emmanuel de Ruyver, 
tout nouvellement ordonné prêtre. Et, pendant la fête qui a suivi, 
Thibaut Boudart a fondu pour notre paroisse cette nouvelle cloche. 
Notre curé, Vincent,  a voulu la mettre sous la protection du saint 
curé d'Ars, le saint patron des prêtres, dont le portrait figure sur 
la cloche et il a demandé à Emmanuel d’en être le parrain. Nous 
sommes donc nombreux à avoir assisté 
à la naissance de cette nouvelle 
paroissienne, et samedi 28 novembre, 
nous avons participé à la cérémonie de 
son baptême ! Ce n’est pas un énorme 
bourdon à accrocher dans un clocher, 
non, c’est une modeste petite cloche 
qui va sonner, comme la cloche 
Tristan, pour ponctuer la liturgie. 
L’une en "la", l’autre – c’est Tristan - 
en "fa" dièse, l’une à l’entrée, l’autre 
dans le chœur, l’une pour marquer le 
début de la messe, l’autre pour accompagner le moment fort de la 
liturgie, la consécration du pain et du vin. C’est donc, sur cette 
cloche, l’image du curé d’Ars qui nous accueillera désormais à 
l’entrée de l’église. Ce qui nous rappelle, comme l’écrivait notre curé 
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dans le « Trait d’union » d’octobre, que les prêtres ont la mission 
d’inviter les fidèles à avancer sur le chemin du ciel… 
La chorale et les musiciens du samedi  nous ouvrent leur programme 
pour l’avent de cette année 2009. Tous nos prêtres officient, c’est 
Bruno qui célèbre, et Emmanuel de Ruyver nous a rejoint pour le 
baptême de sa filleule. Alain David, un de nos diacres, entre avec 
nous dans ce moment important de la cérémonie. Il y a là des 
enfants, des ados, des adultes de tous les âges, des bébés. Il y a là 
une bonne partie de notre communauté, et c’est un moment 
privilégié d’union dans la prière, dans la joie, dans l’amour. Notre 
curé et Emmanuel portent cette cloche au baptême, comme on 
ferait d’un enfant. Tous les prêtres feront sonner le "la" si juste, 
comme les fidèles le feront à la sortie de la messe. Pour les 
enfants, quel intense moment de jubilation ! 
Oui, belle messe que celle de ce premier dimanche de l’avent, où les 
lectures nous disent qu’il est venu le temps de veiller dans la prière, 
que le Fils de l’homme arrive, qu’il faut vivre dans l’espérance et 
croire à la lumière. C’est ce que, inlassablement, va nous rappeler 
cette courageuse petite cloche… Bonne année 
  

Marie-Anne Clairembourg.  
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Seigneur, 
Tu sais combien nous vivons à la surface de nous même, 

distraits par les urgences, 
endormis par les habitudes, 

anesthésiés par l'avalanche des mots et des images… 
 

Seigneur, 
en ce début de l'Avent, 

viens réveiller notre cœur alourdi, 
secouer notre torpeur spirituelle. 

Donne-nous d'écouter à nouveau les murmures 
de ton Esprit qui en nous prie, veille, espère. 

 

Seigneur, 
ravive notre attente, 

la vigilance active de notre foi 
afin de nous engager partout où la vie est bafouée, 

l'amour piétiné, l'espérance menacée, l'homme méprisé. 
 

Seigneur, 
en ce temps de l'Avent, 
fais de nous des veilleurs 

qui préparent et hâtent l'avènement et 
le triomphe ultime de ton Royaume, 

celui du règne de l'Amour. 
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 L'aventure de l'Avent! 
 

Vincent, notre curé, nous invite à vivre la belle aventure  
qui nous mène vers la naissance de l'Enfant-Jésus. 

 

En ce début d’année liturgique, le moment est venu pour partir à 
l’ « Aventure » ! Il y a un peu plus de 2000 ans, Dieu a pris le risque 
de s’aventurer au cœur de l’humanité. Il a exposé Son Amour aux 
mains de l’homme, et ce, dans la plus grande des fragilités : un 
enfant. Il nous désarme tous par sa faiblesse, son humilité, son 
intensité, sa beauté, … 
Alors, tout au long de ce temps qui nous sépare de Noël, sachons 
nous laisser désarmer par Celui qui renverse les puissants de leur 
trône et qui élève les humbles; 
Sachons quitter un peu notre confort matériel pour découvrir la 
simplicité de la crèche; 
Sachons abandonner notre recherche de grandeur pour découvrir la 
joie d’être serviteur; 
Sachons lâcher nos assurances « tous risques » pour cueillir les 
dons de la providence;  
Sachons nous détourner de ce qui enlaidit pour nous attacher à ce 
qui est beau ; 
Sachons ouvrir les mains pour accueillir le Nouveau-né qui nous est 
offert à tout moment de notre existence ; … 
 

Quel cadeau cette Aventure qui donne Vie ! 
 

Un beau temps d'Avent et une belle et sainte fête de Noël 
à chacun de vous. 

Vincent. 
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Lu pour vous 
 

- Que diriez-vous d’intituler notre livre « la 
brise et l’ouragan » ? (…) 
- J’étais sûr que vous me comprendriez. 
J’étais sûr, quand j’ai pris contact avec vous 

il y a quelques mois pour faire ce livre, que vous sauriez m’aider. 
Merci. Revenez me voir.(…) Ce livre est à vous. Son titre aussi. 
(…) Mon cardinal ne se trompait que sur un point. Il croyait que 
je déciderais le titre de notre livre. Il oubliait l’éditeur (Lattès) 
qui choisit quelque chose de plus direct :"Confession d’un 
cardinal". Cela avait l’avantage de dire ce que c’était. 

Intéressant, de commencer un article par la fin du livre ? C’est en 
tout cas une bonne manière de vous le présenter ! Par son titre ! Un 
livre paru il y a un peu plus d’un an et qui a déjà fait couler beaucoup 
d’encre. Faut-il vraiment y ajouter la mienne ? Et je parie même que 
beaucoup d’entre vous l’ont lu ! Alors pourquoi y revenir ? Pas pour 
vous donner mon avis sur le fond, vous avez certainement le vôtre, 
ou vous l’aurez. Et je ne vous donnerai même pas mon avis sur la 
forme. Je vais simplement vous donner des pistes pour vous plonger, 
ou vous replonger, dans ce livre qui a  pris, dans la vie de nombreux 
catholiques, une véritable importance. Plutôt que les questions de 
l’auteur, Olivier Le Gendre, je vais relever pour vous des réponses, 
des déclarations de ce cardinal, personnalité romaine,  proche de 
Jean-Paul II et de Benoît XVI, de ce prélat qui nous fait, sur les 
grands événements du monde catholique d’intéressantes révélations, 
que nous trouvons, à la fin du livre, en Asie du sud-est, au service 
d’enfants et d’adultes atteints du sida.  
Commençons par ce constat: beaucoup de chrétiens se détournent 
de l'Eglise. Voici ce qu'il en dit: «  Ce diagnostique mettait en cause 
l’attitude de l’Eglise.(…)  Par exemple, que l’on s’ennuyait souvent à la 
messe, que les gens ne se disaient pas bonjour, que la liturgie en 
latin était digne mais incompréhensible, que Dieu était plus souvent 
présenté comme un père fouettard que comme un père de 
tendresse, que les prêtres, via le confessionnal, se mêlaient de ce 
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qui ne les regardait pas, que la loi paraissait souvent l’emporter sur 
l’amour, que la foi semblait étouffée sous de multiples obligations, 
que l’enfer et le péché étaient brandis pour obtenir l’obéissance, 
que trop de curés étaient plus à l’aise avec les notables qu’avec les 
pauvres gens… Et j’en passe. (…) Plusieurs questions étaient posées 
pour tenter de connaître les raisons de leur éloignement de l’Eglise. 
Seule une très faible minorité évoqua des causes en rapport avec le 
dogme, la théologie, la foi, bref, l’existence de Dieu. La quasi-
totalité évoqua l’attitude d’un prêtre, une vexation, des discours 
incompréhensibles, un manque de respect pour leur cheminement, un 
manque d’accueil… »  
Qu'est-ce que l'Eglise? « L’Eglise, ce n’est pas le Vatican, les 
conférences épiscopales, les nonces. C’est un ensemble 
incroyablement riche et divers d’initiatives et de convictions. Ce 
sont des gens qui vivent une pratique un peu banale même si elle 
peut être profonde, mais ce sont aussi des gens qui inventent sans 
arrêt des manières d’être chrétiens dans ce monde. Mus par leur 
conviction intérieure, ils veulent, là où ils sont, donner à leur foi qui 
est vive une expression concrète. L’Eglise, c’est avant tout un 
fourmillement d’initiatives et de réalisations, connues ou 
inconnues. » 
Notre devoir de chrétien? « Notre priorité n’est pas, me semble-t-
il, de faire le catéchisme au monde mais de lui donner à voir qu’il 
existe en lui des contrées qu’il n’a pas explorées, qu’il a perdu, peut-
être, l’habitude d’explorer, et que ces contrées sont celles où ils 
sont attendus… » « Un prêtre, vous savez, a pour raison d’être 
d’offrir Dieu au monde. » «  Etre chrétien ne consiste pas 
seulement à croire, mais aussi à incarner la présence de Dieu dans le 
monde. » 
Et, citant Saint Paul, « Oui, nous ne serions que cymbale qui 
retentit, c’est-à-dire un bruit sans âme, un ouragan creux, si nous 
n’avions pas la charité, c’est-à-dire si l’amour de Dieu ne passait pas 
par nous pour atteindre ceux que nous croisons sur nos routes. Et 
pour cela, il faut accepter que le malheur nous atteigne. Il faut 
accepter de ne pas être indemne. »  
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Allons, je vais quand même citer aussi l’auteur, l’écrivain français Olivier Le 
Gendre, qui signe ce livre d’interrogations : « Vous m’avez fait venir pour 
que je vive quelque chose capable de me faire changer, Eminence. » 
A vous de décider si, par ce livre, vous vivrez quelque chose capable de vous 
faire changer. 

Marie-Anne Clairembourg. 
 

*********************************************************** 
 

Et voici quelques réflexions tirées d'un livre que vous pourrez 
emprunter à la sacristie en vous adressant à Michel Abts. 

 
«  Vers qui va l’Eglise » 

 
Mgr. Albert Rouet, ou la chance d’un christianisme fragile.  
L’archevêque de Poitiers pose cette question dans « J’aimerais vous 
dire », livre qu’il vient de publier aux éditions Bayard. Il y aborde en 
profondeur les grandes questions auxquelles l’Eglise et chaque 
baptisé se trouvent aujourd’hui confrontés. 
 
Quelques idées glanées dans ce livre dense et prophétique 
 
« Que peut dire l’Eglise aux hommes d’aujourd’hui si elle ne parle 
pas leur langue ? » 
 
« Une morale imposée, sans choix personnel est immorale . . . » 
Le refus de voir réduire la morale chrétienne à une simple 
obéissance à des règles. Albert Rouet plaide ici pour un choix libre 
exercé par une conscience qui se laisse éclairer par l’Evangile. 
On est bien loin des condamnations hâtives et sans compassion, 
assises sur le seul Droit canon. 
 
« On ne peut pas poser une exigence à quelqu’un à qui on n’a pas 
ouvert une porte » 
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L’évangélisation suppose l’écoute et la compréhension de l’autre. A 
trop poser d’en haut des exigences invivables, l’Eglise prend le 
risque de ne plus être crédible. Sa première parole doit être celle 
du pardon.  
 
« Nous posons trop d’exigences, sans montrer comment l’exigence 
est Bonne Nouvelle parce qu’elle est pardon » 
 
« La liturgie, qui devrait être l’endroit de la paix, est devenue le lieu 
du conflit » Albert Rouet revient sur la querelle liturgique et 
analyse la volonté actuelle d’imposer une certaine conception du 
sacré et du « liturgiquement correct » 
 
« La tradition est beaucoup plus une puissance d’instauration que la 
répétition matérielle de formules » Etre fidèle à la tradition, c’est 
continuer de traduire la Bonne Nouvelle de l’Evangile mais dans le 
langage des hommes de ce temps. Sans rêver à un retour en arrière.  
 
« La spécificité chrétienne ne consiste pas à crier plus fort que les 
autres » 
L’archevêque plaide pour un langage qui laisse place à la recherche. 
Un recours « trop normatif » aux « formules » du catéchisme, s’il 
rassure les autorités et certains « fidèles », risque de limiter le 
cheminement spirituel personnel. 
 
« La question n’est pas de savoir qui vient à l’Eglise mais vers qui 
l’Eglise va » 
Ne rêvons pas d’une Eglise parfaite. Sa vraie beauté c’est la main 
qu’elle tend aux pauvres et aux fragiles. 
 

Et nous vous rappelons que ce livre  
« J’aimerais vous dire » d’Albert ROUET  

peut être emprunté à la sacristie. 
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    ANNONCES 
 

Ephémérides et activités  
de l'Avent et de Noël. 

 
 
 
 

 
Durant le temps de l'Avent qui est un temps d'attente, 

d'espérance, d'attentions et de préparation,  
invitation est faite à chacun de vous,  

chaque mercredi, pour un temps de prière  
à 20 h à l'église. 

(les 2, 9, 16 et 23 décembre) 
 

********** 
 

Mardi 8 décembre à 19h30': Le "Souffle de Vie" 
invite chacun et chacune à participer à une Eucharistie avec et pour 
les parents et familles ayant perdu un enfant pendant la 
grossesse.            Cette eucharistie sera présidée par un 
évêque. 
 

********** 
Vendredi 11 décembre à 20h30': Concert de 
Noël organisé par la commune et dont les bénéfices iront en 
partie à l'asbl "La Mandorie", centre de jour pour personnes 
handicapées et en partie pour la réparation des orgues de 

notre église.  



 21 

Dimanche 13 décembre à 10 h: Grand Messe avec 
les Sonneurs de trompes de Saint-Hubert et la chorale 

"Gallemarde" suivie de l'inauguration de la  Crèche Vivante  
par les enfants de la catéchèse de Confirmation.   

Marché de Noël. 
 

********** 
Les 15 – 16 – 17 – 18 décembre à 20h:  

Veillées de Noël des Guides et Scouts.  
Vu le nombre de jeunes dans nos mouvements de jeunesse,  

ces veillées se dérouleront sur plusieurs soirées. 
 

********** 
Dimanche 20 décembre à 10 h: Grand Messe au 

cours de laquelle Sœur Christelle STOURNE de la 
Congrégation des Sœurs du Saint Cœur de Marie (rue Gaston Bary) 
prononcera ses Vœux Perpétuels. Venez prendre part à sa joie 

et portons-la dans nos prières à notre Seigneur. 
 

 

 
 

Jeudi 24 décembre 
 

     A 18 heures, Messe de NOËL des familles. 
A 24 heures, Messe de MINUIT. 

  
 

 
Vendredi 25 décembre 

 
Messes aux heures et endroits habituels. 
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Action d’Avent 
 

Collecte de vivres non périssables pour le 
Poverello par la Conférence de Saint -Vincent 

de Paul de La Hulpe. 
 

A partir du samedi 28 novembre et durant tout le mois de 
décembre, la Conférence de Saint-Vincent de Paul organisera des 
collectes de vivres non périssables au profit des personnes sans 
domicile fixe qui viennent s’alimenter et se chauffer dans les locaux 
de   l’ASBL « Il POVERELLO ». 
 

Il POVERELLO  est un centre d’accueil et d’hébergement située 
rue des Tanneurs, près de la Place du Jeu de Balles à Bruxelles.  
 

Cette année, et à la demande expresse de la sœur Béatrice, nous 
récolterons par priorité : 
 

o du lait, du café, du sucre en morceaux,  
o des conserves de viande (petites saucisses, 

carbonnades), 
o de la soupe en boîte ou en poudre,  
o des  conserves de légumes, de la confiture 

 

Merci de bien vouloir vous limiter impérativement à ce choix.  
 

Des paniers sont prévus à cet effet à l’entrée de l’église St Nicolas 
et seront régulièrement vidés. Plusieurs transferts avant et 
pendant la période des fêtes seront organisés. 
 

Les personnes non motorisées qui disposeraient de quantités ne 
pouvant être transportées peuvent prendre contact avec un 
membre de la Conférence pour prendre rendez-vous. 
 

Pour tous renseignements, formez les numéros 02/652 14 48 ou  
0495/ 58 75 79. 
 

Pour la Conférence: 
Paul Pitti, Bruno Tegbesa, Yvette Bertrand,  

Françoise Marbaix, Michel Pleeck   
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EGLISE SAINT-NICOLAS 
 

VENDREDI 11 DECEMBRE À 20h30 
 

GRAND CONCERT DE NOËL 
 

BRASS BAND ACADEMY 
 

Au profit de "La Mandorie",  
centre de jour pour handicapés et 

pour la rénovation de l'orgue de l'église. 
 

En prévente: 5 euros  
Sur place: 8 euros 

 

****************************************** 
 

 
 
 
 
 
 

Dans la tendresse et dans la joie, 
nous avons accueilli par le baptême 

 
 

 

 

Lancelot de PIERPONT 22/11/09 
Lilly CARNIOL 29/11/09 
Maureen BRUSSELMANS 06/12/09 

 
 

Dans la peine et la paix, 
nous avons célébré les funérailles de 

 
Pierre MATZ, époux de Simone CHRISTOFFEL            03/11/09 
Geneviève RIETHAVE,  
              veuve de Pierre VERSTRAETEN 04/11/09 
Pierre MENETRIER,  
              époux de Marguerite LANSMANS 10/11/09 
Marcel DUBRAY 17/11/09 
Marie-Louise IDE                    messe d'Action de Grâce le 19/12/09 
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Les prêtres de notre paroisse 
Abbé Vincent della Faille (curé)  � 02/653 33 02 
Abbé Bruno Tegbesa (vicaire)  �0476/97 18 86 
Abbé François  Kabundji (vicaire) �0472/32 74 18 
Les diacres de notre paroisse 
 

   Jacques La  Grange   0478/56 20 37 � 02.358.38.22 
Alain David    � 02.653.23.46 
Secrétariat paroissial   
 Du Lu au Sa de 10h à 12h   � 02.652.24.78   
Site de la paroisse:   www.saintnicolaslahulpe.org 
Adresses mail  
Le curé : vincent.dellafaille@saintnicolaslahulpe.org 
Les vicaires : bruno.tegbesa@saintnicolaslahulpe.org 
                     francois.kabundji@saintnicolaslahulpe.org 
Les diacres : jacques.lagrange@saintnicolaslahulpe.org 
          alain.david@saintnicolaslahulpe.org  
Le secrétariat : secretariat@saintnicolaslahulpe.org 
La rédaction du Trait d'Union: TU@saintnicolaslahulpe.org 
Info site internet : info@saintnicolaslahulpe.org          

 

Les heures des  messes  
 

 à l’église Saint-Nicolas, en semaine tous les jours à 9h 
Messes dominicales 
 à l’église Saint-Nicolas 
 le samedi     à 18h (messe animée par la chorale des jeunes) 

    le dimanche  à 10h (messe avec chants grégoriens) 
                     à 18h (messe animée par la chorale St-Nicolas) 
 à Saint-Georges (rue Van Dijk) 
 le dimanche   à  9h 
 

 à l’Aurore (maison de repos, 737, chaussée de La Hulpe) 
 le dimanche   à 11h 
 

 

Confessions : avant et après les messes ou sur rendez-vous. 
Editeur responsable: Vincent della Faille, rue des Combattants, 2 – 1310 La Hulpe  

 

 

La paroisse St Nicolas à votre service  


